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tta imitation de soie large de 47 
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BRYSON, GRAHAM ft (Jo.
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Nous vendrons aujourd'hui de la soie noi­

re, épaisse gros grain et pure laine large de 
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Il suffit Je frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier k Lettres, etc.)

312,314 RUE WELLINGTON, OTTAWA
d’Epi-ImjHirtatc • vt Contint 

de Choix, I Etc
N PhxStock est 

sont Très
Non
B.ts

tveau et Frais et

TRES BON THE POUR 20 CTS. IA LIVRE
VENEZ VOIR ?

L. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

8e vendent dam toutes les principales Parfumeries, PhtlM et D
CATALOOUe II I 1STJOHNSON HOUSE rogueries du MondeSWVOI PRANCtl ns PARIS I>U

Cette nouvelle maison autrefois 
occupée par la pharmacie Davier, 
a été complèlemetil venouvelôt 
divisée J pour un hôtel de premiere 
classe. De grandes chambre# bien 
aérées sont à la disposition tin pu­
blic.

IVCWOOOOOOOOOO^OOOOOOOOOW

J| UNIMENT GÉNEAÜI
0^2 , 3 «5 ANS DE SUCCÈS A
A «S3 JffiV , Nf"1 TortQrK remplaçant le rter sans T
▼ *TZ3 ^tTTjÇL douleur ni chute du poil A l.-pie par le- □(J) co AmmuT 0^uummé8 • ••roture, eut rai lieu ru. X

Uuert 'oi, rapide Ct sûre des lioitrrinm, Fou - Y 
■'*Frnrtm. Molettnm , I « (/'»»• * . Klipur- Q 
gvmeiUH des jambes, Suros, Kparvms. vie. Révulsif Y 
et Résolutif infaillible et sans rival dims les ,4»i-fl

Pausemout à la main, en 3 et 4 mlnti
A H3 Dépôts : Parie, M EST I VIERA0'»,27B, rue Saint-Honoré
▼ HOHTRfAL : LAVIOI.KTTE * NELSON

‘‘t

La magnifique buvette de l'hôtel 
est fournie de boissonsel liqueurs et 
cigares de premier choix.

Os

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517 8 te*, sans couper le poil

0UtBEC: ED. MOIUN * GU
St-HYACINTHE. OTTAWA, KT PRINCIPALES PHAHMA01R8 DU CANADA.
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OTTAWA.

T. J". SEATON
H or lover el Bijoutier

Marchand de Montres (l'Or et d'Argebl, Pen­
dules, Anneaux et Bijoux de lo tes sorte*. 

Tous les ouvrages sont garanti*.
Nim.RAH *>» il I rno Wolllnir'otf. Ollnnn

<Avis aux §onsommateurs h
Parfumerie Ohiza L. LEGRAND I

207, rue St-Honorè, à. PARIS
Ttisqi* ORIZA-OIL*ESS.ORIZA*ORIZA-LACTÉ*CRÈME-ORIZA I 

ORIZA VELOUTE *0RI2A-T0NICA * ORIZALINE ‘ SAVON-ORIZA ■
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA ■ 
poser vivre »ur leur réputatioss 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se H 
laissent pas tromper.

L«S VÉRITABLES PRODUITS sa VENDENT dans toutes lei MISONS HONORABLES tfs PARFUMERIE St DROGUERIE H 
___33n-vol franoo da Fmrln du. Oataloerue Illustre H
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:Vin.iSiropi.Dusart
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Lxs lapis «ont nelloyfle et. les plumes répa­
rées A la vajaïur che*

NH Wlf.KINH.
I.n rue A u* lista.

^I.es ordres peuvent être laissés an No 7»,

Ixi place on vous pouvez acheter A meilleur 
marché imites espèces do grain, farine etc

THOMAS OOliMAN
PR0PRIRTAIHB
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D’OKEEFE
EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE Kmlioutcillé par(Suc de J AHeyhoJd)

Rue Sparks
E. J. FAULKNERCHEZ------

ion iti i| itAi.iiorsii:.
SEUL AGKNT - Pour Gtlawu et HullA- BEAUVAIS et Cie.,

No. 103, Rue Bank, Ottawa.
Itl.OC HI SNI LI, i i 3 m

iNoiivedu magasin <le haus-
----- surrs -----

W'. 0. McKAYW. J. ELLARD Importateur de Vin*, Liqueurs, Olgi 
Tabac* ; aus.-i propriétaire de

faire une 
dmsiour* hommes 
ques—Hutisftti.tion

Fatirlcaut do charrues et forgeron

Képarnllons de (Ont gears ei 
Miia le plu* court délai

K J’Invite le publi 
visite. Je ti*-us i 
pour ouvrages de | 
garantie.

ic à t enir mi

•'* L’HOTEL RICHELIEU ’
Agent* pour le* (Jommorcants de Bol*.

446» 44* et tno run Musse*.° kYJuIm.;., Mo hük st-gborgb, orrAWA

DECIDEMENT ET EMPHATIQUEMENT
C'est la Maison ou vous pouvez avoir le plus de Marchandises avec le moins d’Argcnt
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— Toronto, II
mllton, etc .. 

Ouest—Bell e”l
Brookvil.j. etc.........

Ouest—Manitoba T-
du N. Ouest............

Ouea — Toronto. Pe-
teiboro, etc ............

But—Montréal, etc----

BeV-Prov. Maritime». 
But— Cornwall, Mor- 

risburg, Lancaster,

Est — Québec,
Rivière», etc ..........

B.-Unls, via Odgens-
burg .........................«

Ouest, Btats-Uni».......
New-York, m ^directe

Prescott ......................
Ch - de fer St-L. et 0— 

Kemptville, North 
Gower, Metcalfe,etc

Kars, Kenmore..........
.vterrickville, Russell,
Ch. de fer P*c- Pem­

broke, Arnprior etc 
Ashton,Huntly, Carp,

Bristol, Clarendon,etc 
bmiths Falls..............
Matlawa. etc...............
Ch- de fer Pac- — Ap­

pleton, Ashton,Brla-
Cta. de fer Can- Ât 

Alexandrie, éthol, 
Laggan, Ea man
Springs, etc............

Par diligence 1 ell’s 
Corners.H i nt’burgb 
Fallowfleid, etc.......

Ay m‘r. Bsrdiy.eic 
Quyon, Tétreauvllle 
tia, ineau, i. le Jours,

A River l ésert.........
Billing's Bridge..........
Cummlngs’ et H-rd-aman»’ Kridges..........
Bocbesterrille, etc. 
Orléans et h obi Hard.
Arch ville.......................
Mer-vale -lundi, mer­

credi et vendredi... 
Malle* Angl -lees-vli 

N.Y.. lundi, et Jeudi. 
Via Halifax, Jeudi 

do.aac suppléin

BRYSON, GRAHAM & GO,
N’employez que ie Fil Clappertdn, le meilleur.

146, 148, 150, 152 ET 154 
Rue SPARES, Ottawa,

fri L<f§i-A?EK ff-raœ
feRTisjNsHHbHi
U contains lists of newsjntners widestlinati» 
ofthe cost of ad vert is i i. g- The a WciUs.-i who 
wants to spend one dullar. fuu i in It the In­
formation fie require*, wh.lo foiYiii i who will 
invest one hundred thousand doLtrs in ad­
vertising. a scheme is indicated which «II 
oeet hie every requirement, or cm. i* «*» V 

do »o by Aliu;! chanuej oittiy arrived ai by ‘.o'- 
retpondevro. 149 edition» have been Iw ued.

NEWSPAPER ADVERTISING BUREAU. 
Uebpruce 8t-F*tuUn« HouseSdJ, *ew Xodt

Le* lettre» destinée* A l'enregistrerne-t dol 
vent être mises ft la postes 15 minute» avant la 
clôture des malle* prv-cédentes.

Heure» du Bureau, de 8 a. m. A 9 a. m.
Mandats sur le poste et la poste et ia Banune 

d’Kpargnes de Va. m. ft 4 p. m.
J. «.QUIN, Maître de P<xrte 

d’UtUiwa, 1Bureau de Poste d 
Novembre 1»9 :

Fermeture ArrivéeMALLES

il
AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS
Les personnes qui ont lx>soin de passeports 

du Gouvernement Canadien, doivent s'adres­
ser au département du Secretariat d’Etat, et 
aevompaguer leur demande de la somn 
quatre piastres, honoraire fixé par le 
verneur en con*eiI.

ie de

(i. row E LL,
Sous-Scorétaire d'Etat

Ottawa 16 novembre 1889

m
STATUTS DU CANADA

PUBLICATIONS OFFICIELLES

Publications du 
sont en vente à

Le* Statuts el autr 
Gouvernement du Can. 
c.e bureau Aussi îles Actes épurés. Li-te 
de prix envoyé sur demande.

Statute'S evisés, actuellement prêt*. Piix 
. $5 00.
B. G

Imprimeur de la Heine 
et Contrôleur de 'a I'«paierie 

Dépt. des Impressions Pub'iques 
et de la Papete- ie 

Ottawa, 16 Nov. 1889

de deux volume?
HAMBKHLIN

131».

MS&êé
Bureau de Poste d’Ottawa.

Arrivée et départ de* malle*.

ART STOVES
ÿNous avons neçu un aui t? lot do 

ces Poêles que nous vendrons 10 
pour cent à plus bas prix que toute 
antre maison dans Ottawa.

Ces poêles sont munis de toutes 
les dernières inventions.

FRANK LEGQO de Winnipeg 
écrit ce qui suit : /

‘•J’ai le plaisir de mettre en.écrit mou 
“ opinion du poele BUKl ING TC-Y No. 17 
“ que j’ai acheté de vous l'automec dernier.

“ Ce poele donne plu» de chaleur et use 
“ moins de bois ou charlxm que Jfci vu*.,

“ Je ne puis trop le recommaader.

2 GOUDRES POUR 25 CENTS
Qu’un petit nombre en main.

National Mfg. Co.
1RUE 5? ARKS 160

OTTAWA.

peut-ètre suffit pour eflrayer les vo­
leurs :mais personne n’a osé le pous 

C’est la Pacific Esprrss Com­
pany qui perd les $50,000 ainsi vo­
lés.

l.e» Jésuite* v* Le “ Mail **

Montréal, 28— Hier apiès midi, 
la cour d’Appel, où siégaient les 
honorables juges si~ A. A- Do- 
rtoti’ l'essier, Cross, Baby, Church 
et Bo-sé a confirmé le jugement 
interlocutoire rendu en Cour Su- 
pè ieure par i’hon. juge Loranger 
dans la cause de la compagnie de 
Jésus contre les propriétaires du 
Mail de Toronto.

La cour inférieur avait retranché 
un nombre considerable d’allegués 
dans la plaidoirie des defendeurs 
comme éiant msu£fi>ammeut libel-

Les demandeurs avaient obtenu 
ce jugement par une motion. Les 
défendeurs ont prétendue que cette 
procédure était illégale et que les 
demandeurs auraient dû filer une 
exception à la forme.

Deux juges de la Cour d’Appel, 
les juges Cross et Church n’ont pas 
partage l’opinion de la majorité de 
leurs collègues. Ils étaient d’avis 
que le jugement d-t la cour inféri­
eure aurait dû être modifié de 
manière à accorder le plus de lati 
tude possible à la defense.

D’après les juges dissidents on 
aurait du permettre aux defendeurs 
de prouver que les Jésuites u’éiaient 
pas légalement constitué et que l’ac­
te de la législature de Québ.c leur 
accordant une charte était uue vio­
lation d’un statue impérial abolis 
saut la société dans toute l’étendue 
du Royaume Uni.

Cupv-n tant ils approuvent la déci­
sion du juge Loranger sur les autre 
allègues du plaidoyer.

Le juge en chtfen prononçant le 
jugement de la Cour a dit que le 
plaidoyer d-s défendeurs était un 
document volumineux. Lorsque eus 
derniers parient de la constitution 
des règlements et des vœux des 
membres de la compagnie de Jésus 
ils ne spécifient pas les pâmes de la 
constitution etc, des ^règlements et 
des vœux qui sont contraires aux

Ces allégués ne sont pas assez 
expl cites pour permettre aux de 
manûeuiSjd y répondre 11 y a uu 
ritC.ti dans lu Code de procedure . 
qui permet d’atiaquer uu plaidoyer 
par une motion lorsque c’est la 
pratique de la cour

Les plaidœre doivent reposer sur 
des faits lucidements exposés, elles 
ne doivent présenté aucune deduc­
tion de .ails qui ue sont pas menti 
ou nés dans la pièce de procédure.

Par exemple lort-que les defen­
deurs parlent des doctrines ensei­
gnées par les Jésuites, ils ne spéci­
fient pas la partie de ces doctrines 
qui e»t illegale ou immoiale.

Devant le Conseil Privé de la 
Reine dans la cause de Bradiaugh, 
accusé d’avoir publié un livre im­
moral, on avait produit en Cour 
une copie du livre, et on n’avait pas 
cité ou noté les parties en tachée s 
d'immoralité- Cet oubli a été fatal 
pour l’acte d’accusation. Le savant 
juge conclut en disant que pour ces 
raisons le jugement înterlocatoire 
de la Cour Supérieure doit être 
confirmé. Les défendeurs, s’ils le 
veulent, pourront plus trad deman­
der à la Cour Inférieure d’amender 
leur plaidoirie

ATTENTION !
FITZPATRICK ET HABBIN
se lout un plaisir de remercier le public 
pour l’encourugemenl qui leur a été donné, 
et ils in , itent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visit" 
marchandises sont du premier

à leur ma in j leurs

FITZPATRICK 4 HARRIS
65 rue William

REMEDE PINCH contre les hémor­
roïdes -Pour les hémorroïdes internes on 

La guérison ne manque jai 
produire après quelques applicati 

Pour h-morroides avec écoulement inter­
ne du --ang, demandez !a Suppositoire Pi- 

Remède el prév ntlf sur* En vente 
chez tous les pharmaciens.

externes

SANTAL. osMIOY

PbaroMiea à Parie

sHESHfiE?
«r s.——*
plus troubl

i es Médicament» d-de***l««(eUNH*i
SJto* gway ; j

sentent comme epoux ou qui viveut 
mania.amea . lieu ré:utt^ que 
Clara se trouve dans le môme cas 
que M. Lederer qu'elle poursuit. 
Bien plus son mariage en Ecosse 
étant antérieur à sou pi étendu ma­
riage avec M. l.tderer, celui-ci, se 
trouve naturellement êt'e nul de 
plein droit . Les iô es sont, par 
consé 
de M.
pourrait b.eu en fin de compte être 
déclaré valable.

M. gLeawut, -le directeur de la 
troupe dont Clara faisait par ie avec 
Lederer du reste, a été un de< pre* 
miera témoins interroges à la der 
nière audience. Il a d’abord fort 
amusé les nombreux spectateurs en 
déclarant, avec un sang froid imper 
turbable qu’il était directeur de 
nombreuses troupes de théâtre; mais 
qu’il «’engageaient jamais que des 
personueg éminemment respecta* 
blés ! Toutefois, il a bien voulu re* 
connaître que pour la troupe dont 
Clara faisait partie il avait été, peut 
être un peu moins heureux dans le 
choix de ses artistes au point de vue 
de la respectabilité.

Mais, a t-il dit, lotsqu’il a engagé 
Clara à Glassgrovv il la croyait ma­
riée et elle se faisait passer pour 
telle. D’autres témoins, étrangers 
à la troupe, ayant ensuite déclaré 
sous serment qu’ils avaient connu la 
jeune artiste à tilasgrow, que non 
seulement elleeiah mariee, mais 
encore qu’elle 1 ur avait présenté 

mari, la pauvre Clara a poussé 
un cri d’une salle voisine et l’affaire 
a été ajournée à ce maliu.

Le nmiulul* Hamilton.

quent renverses, et le mariage 
Lederer avec Mlle Newcomhj

New-York 28 Nov,— i .’avocat de 
foshua Mtnn et de sa prétendue 
mère Anna Swinion, déteuus à la 

des Tombs sous i accusation
d’avoir pris part au fumeux corn* 
plot qui a eu pour résultat de lui 
faire épouser Eva Stesle, a présen­
té une requête à la cour d’assises 
présidée par le juge Cowing, ten­
dant à ce que les deux accuses soient 
mis immédiatement » u jugement 
ou qu’il soient renvoyés des lins de 
la plainte.

Le bruit s’est répendu, à ce pro* 
pos que M. Hamilton dans le 
but de mettre fin au scandale avait 
résolu de ne pas donner suite à sa 
plainte. Toutefois ce bruit à été dé­
menti depuis par l’avocat de M. 
Hamilton, car celui-ci se tieut obs. 
tinémeiit â l’écart et aucun repui • 
t'ru’apu activer à avoir uue en* 
trevu avec lui.

Quoi qu’il en soil, la requête de 
Mann et de Mme Swinton à été re­
poussée; mais leur procès a été 
inscrit le premier sur le rôle de la 
cour d’assises pour la session du 
mois de dec-mbre.

PlIlHired'nu (ritin

St Louis, 28 nov—Un train ex­
press du M.ssoun, Kansas and Tex­
as Railroad, à destination de S nul 
Louis a été arrêté et mis au pillage 
à Pryor Cr, ek, près de Perry Stati­
on, par deux malfaiteurs dont l’au­
dace n’a vraiment d’égale que la 
poltronnerie des employés de la 
compagnie.

[jQ train s’était arrêté à Pryor 
Creek pour faire de l’eau, lorsque 
deux malfaiteurs, embusqués de 
chaque côté de la voie, out sau.ê 
sur la locomotive, et braquant leurs 
revolvers tur le mécanicien et le 
chauffeur, les ont sommés d’écou­
ler attentivement ce qu’ils avaient à 
leur dire.

Le mécanicien et le chauffeur 
étaient tellement tff.ayes qu’i.s oui 
obéi sans même essayer de résister 
ou d'appeler au seeour. Les vo­
leurs, leur ayant expliqué ce qu ils 
voulaient faire, l’un d’eux est resté 
sur la locomotive, tandis que son 
complice se dirigeait vers h wagon 
des messageri- set iedétachaii du res­
te du train. Entrant ensuite dans le
wagon des message ies, avec un 
revolver de gros canbre dans cha- 

, le voleur sommait le 
de lui rem- ttre ses armes.

que main 
messager 
Le messager a obéi comme avaient 
fait le mécanicien et le chauffeur, 
et le voleur, satisfait de son succès 
a crié à sou complice : Tout va bien 
fanes partir la locomotive.

Le voleur resté sur la locomotive 
a transmi l’ordre au mécanicien qui 
s’est empressé d’obéir, et la mach - 
ne est parti avec le wagon des mes­
sageries, abandonnant ie reste du 
train près du réservoir.

Pendant ce temps le voleur, qui 
était dans le wagon des mess gen^s 
a fait ouvrir le coffre fort par le 
messager et s’est fait verser dans 
une petit, valise ouverte tous les 
sacs d’argent qui s’y trouvaient. Le 
voleur a soigneusemement inspecté 
ensuite le wagon pour s’assuer que 
le messager lui avait bien tout don­
né; puis faisant un signal convenu 
a sou complice, la locomotive a’est 
ariôtée de nouveau.

Les deux voleurs sont descendus 
not dénué l’ordre au mécanicien de 
retourner ea arrière pour aller' 
reprtudie sou tram : puis ils se sont 
sauvés tranquillement en emportant 
leur butin, $50,000 environ.

Tout cela a été fait en quelques 
instants, et sans b uit. Mais ce 
qu’il y a de presque incroyable, 
c'est qu’aucun employé du train, et 
qu’aucun voyageur, dont plusieurs 
pourtant éta,eut armés, n ail osé ni 
résister, ni même aller donner 1 a- 

à la station voisine qui était 
k portant trèe proche. Un cri aurait

i
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8972— En parfait ordre 
13097— Presque neuf

8
—300 
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8808— Jolie forme élégante —200 
9433—
6847— A meuble récent 
1696—
550—

1861— très bon marché à —100

En bon ordre —160
—190
—150
—125

Un bargain à 
En bon ordre

29— Bon pour la pratique — 65

Ces instruments sortent des ma 
n «factures Steinway, Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac­
tures bien connues.

Conditionsl: de 83,00 à $!0,00"par
mois.
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I» rentrée d h parlenieu Italien

Rome, 28 nov, — La st ssion du 
parlement italien a été ouverte lun­
di parle roi Humbert en uersonne. 
Dans le discours du trône le roi fait 
allusion au peu d’importance du 
déficit budgôaire. 11 dit que la 
politique sagd et équitable du gou­
vernement a assuré la tranquillité 
à l’Italie et garantie la paix qui, 
grâce au concert des grandes puis­
sances, semble devoir être mainte­
nue en Europe

Cette déclaration a été accueillie 
par des applaudlss merits enthou­
siastes.

Le roi Humoart a ajouté que b s 
questions qui pourraient troubler la 
paix n’étaient pas toiztts réglées et 
qu’il était nécessaire en consequen­
ce, tans trop surcharger le budget 
de continuer à fournir la protection 
militaire et navale à l’unité et à l’in 
dépendance italienne. Il a exuri- 
me l’espoir que les armementsqui 
s> nt faits par toutes les puissances 
ne serviraient pas. L’Italie a-t-il 
ajouté déposera les aimes en Afri­
que lorsqu’une convention interna­
tionale lui garantirais possessions 
consi,iérables qu’elle a maintenant 
sur ce coGtmant et reconnaîtra la 
sphère étendue de son influence. Il 
a déclarée qu’il espérait pouvoir 
servir les inteiêts de l’human.ié 
dans une région qui avait été outra­
gée par tant de barbarie.

Le roi a annoncée ensuite que des 
projets pour la reforme des institu­
tions de bienfaisance la créa­
tion d’écoles primaires et a ptotec 
lion des ouvriers contre les accident 
seraient soumis au parlement.

L Italie a-t-il dit sort d’une crise. 
Son commerce et son agriculture 
souffrent depuis quelques années et 
afin de leur permettre de se rétablir 
complètement le gouvernement ne 
créera pas maintenant des impôts 
nouveaux. L’industri 
pourra se développer plus librement 
sur la basse sohae qu'au vient de 
lui donner. Le gouvernement a 
l’intention gde proposer l’abolition 
des tarifs différentiels eutre la Fran­
ce et l’Italie. ( Applaudissements.)
Cette mesure approuvée par le par­
lement dans une période de transi­
tion ferait obstacle au développe­
ment d’un régime commercial plus 
libéral.

italienne

Les tribulation* de flora

New-York 28nov—Le petitdrame 
qui se joue depuis quelque joure, 
par de véritables acteurs devant la 
cour de police des Tombs présidée 
pas le juge Hogan, à propos du fa­
meux enlèvement de Mlle Ntwcom 
be par M. Lederer; se complique de 
plus eu plus.

La dernière audience a été peut- 
être la plus intéressante jusqu’à 
présent. Il a été à peu prés prouvé 
en effet, que la be.le Clara Chester, 
qui prétend avoir épousé M. Lede. 
rer par simple consentement mutu­
el et se prévaut maintenant de ce 
mariage, pour poursuivre sou pré 
tendu mari pour bigamie, etc., était 
déjà mariée elle-même en Ecosse, 
ou du moins qu‘elle y a vécu mari­
talement, d i son côie avec un. jeune 
homme qu(elle faisait passer pour 
son mari.

Or, c’est justement à l'Ecosse ou 
on ie sait, que l’Etat de New-York 
a emprunté la amense loi tenant 
pour mariés, par le fait môme, 
l’homme et la femme qui se
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MALADIES DES ENFANTS

SIROPdeRAIFORT iodé
6eGRIMA.ULTiC'*,Fhânu«MMàP«ris

OtpuiA finit AMitAi ee mttf/eameet donne /ea 
résultait /•• plu t rAmArquàbltA déni Iai 
mâ’êdlAA de» enfenf» pour rAmylACAr l'hullA 
de tOiA de monté et Ia urop ant.tcorbutlquA

B est eoareraia contre r engorgement et 
l'inflammation des glandes du coo. les gourmet 
et les .inertes éruptions de la pean, de la tele 
etdamage.il excite TappeUt, tonifie les tisses, 
combat la plkor et la mollesse des chairs et 
rend set enfante leer vigueur et gaieW natu­
relles. C’est ■■ admirable médicament contre 
les erodes de Uit et *n «teellent dépuratif.
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